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« Personne n e  pourra jamais transcrire à l 'aide de mots 
et dans sa force explosive, la t rès simple aventure d'un 
homme quelconque parvenant un  matin d'été sur un  alpage 
anonyme ou sur les rives incl inées d'un lac aux eaux cal­
mes et s'y t rouvant soudain roulé, malaxé, transporté au 
septième ciel par un i rrésist ible typhon de joie. » 
Tels sont les termes par lesquels Samivel suggère 
l'étonnante et merveilleuse beauté des cimes. Beauté 
attirante et mystérieuse que recherchent tous ceux qui ,  
fatigués par le rythme de la vie urbaine, ressentent le 
besoin des sources pures et authentiques de la nature. 
Le Tourisme et plus particulièrement les congés annuels 
sont l 'occasion pour une population citadine privée de 
grand air  et de calme, bousculée dans un  univers de ren­
dement et de contraintes sociales, de  connaître la détente 
et le repos que seul un  cadre intégralement naturel peut 
lui offrir. 
C'est pourquoi, une des premières tâches des respon­
sables du  Tourisme est de contribuer à sauvegarder cer­
tains sites où la nature est la plus somptueuse et la plus 
authentique. 
La haute montagne constitue un de ces lieux privilégiés 
où la faune et la flore ont été miraculeusement proté­
gées des atteintes de la civilisation. El le représente une 
réserve intacte d'espace, d'air pur et de silence, un  patri­
moine moral, fait de sagesse et de tradition,  « un monde 
au-dessus du monde ».  
La volonté du Gouvernement de protéger, d'aménager 
certains territoi res d'un intérêt exceptionnel ,  dans un but à 
la fois scientifique, culturel et touristique, s'est traduite 
par la loi du  22 jui l let 1 960 prévoyant la c réation de 
Parcs Nationaux. 
Le 6 jui l let 1 963, le  Parc National d e  la  Vanoise était 
créé par décret. Il a été officiel lement inauguré le  26 juin 
1965 après délimitation sur  le terrain et mise en place 
des gardes-moniteurs. 
L'original ité de cette réalisation réside en sa conception 
de Parc proprement dit et de zone périphérique aména­
gée conjointement. 
L'objectif est de faire en sorte que, d'une part, cette 
réserve s' insère harmonieusement dans la vie rurale tradi­
tionnel le et lui apporte même un  essor décisif, et que, 
d'autre part, cette richesse incomparable, cet équi l ibre bio­
logique de la faune et de la flore conservé dans son 
intégrité originel le, soient mise le  plus largement à la dis­
position des populations éprises d'air pur. 
Comment est constitué le Parc National de la Vanoise ? 
Tout d'abord certaines zones de « Réserves intégr:ales » 
sont interdites à l 'ensemble du public. Leur étendue est 
faible. El les serviront occasionnel lement de véritables labo­
ratoires de plein air à des chercheurs en zoologie, bota­
nique ou géologie. 
L'ensemble des 60.000 hectares du Parc est laissé à son 
mode d'exploitation traditionnel ; la réglementation du 
Parc interdit seulement la chasse et la cuei l lette ou la 
destruction des végétaux non cultivés. L'activité pastorale 
et l 'exploitation forestière sont maintenues, parfois encou­
ragées, sous le contrôle des Services administratifs du 
Parc, et au bénéfice des propriétaires fonciers. 
I l s'agit de permettre aux espèces rares de la flore 
des glaciations quaternaires de continuer leur mutation à 
l 'abri de toute dépradation et aux rares survivants de races 
animales comme la  marmotte et le  bouquetin de se  repro­
duire paisiblement sans crainte d 'une hécatombe ou d'une 
épizootie. 
Les touristes amateurs de marche et de calme peuvent 
suivre les itinéraires d iscrètement balisés qui les emmè­
nent à la découverte de clairières « pleines de brume com­
me des globes de sel » dit G iono, des odeurs des écor­
ces de mélèze i l luminés par l 'aube du jour, des reflets 
du soleil sur les glaciers « ces maîtres de lumière » .  Deux 
cent cinquante ki lomètres de sentiers de randonnée dont 
80 sont déjà réalisés permettront aux promeneurs attentifs 
d'apercevoir  la s i lhouette d 'un chamois ou l 'envol d'une 
perdrix blanche. Cinq refuges fonction nent actuellement 
pour leur offrir le gîte et le  couvert ; une dizaine  d'autres 
sont prévus. A chacun des terminus des quatre voies 
d'accès au Parc, des panneaux d e  renseignements permet­
tent aux visiteurs de choisir leur  parcours pédestre. 
Pour les skieu rs amateurs d e  neige de printemps, des 
pistes spéciales seront également bal isées. Mais les remon­
tées mécaniques, comme tous les engins à moteu rs seront 
proscrits. 
Les abords du Parc proprement dit seront une véri­
table zone préparatoire du Parc lui-même, destinée à le 
protéger  et à accroître son rôle  attractif, touristique, cul­
turel et scientifique. Cette « zon e  périphérique » s'étend 
sur 43.000 ha, elle englobe 29 communes et 1 5.000 
habitants. 
Son aménagement s 'avère beaucoup plus complexe. Sa 
réussite fera du Parc de la Vanoise un exemple-type 
de ce qu 'un Parc National peut apporter de constructif 
à la vie et à l 'économie d 'une région .  
On a été ainsi  amené à concevoi r  u n  aménagement 
diversifié de la région qui combinera les deux activités 
de la région : le Tourisme, fait nouveau, générateur 
d'essor économique et l 'Agriculture, fait ancien mais réno­
vé, nécessaire à la conservation des sols. 
Dans cette optique,  certains routes de Maurienne et 
de Tarentaise ont fait l 'objet de décisions de financement, 
ce sont les quatre routes d'accès aux portes d u  Parc : 
route de Bozel à Champagny, route de l ' Ecot au-delà de 
Bonneval sur Arc, routes d 'Entre Deux Eaux et de Peisey/ 
Nancroix. 
Dès à présent, la c réation d e  premiers gîtes ruraux 
a redonné la vie à des vi l lages quelque peu désertés 
et certains d'entre eux comme Champagny sont en voie 
de réaménagement. Tout un réseau d'Auberges de Jeunes­
se, de terrains de camping est prévu. Des lycées cl ima­
tiques pouvant recevoi r  des groupes pendant les vacances 
doivent être construits. 
Enfin, g râce à l 'amélio ration de la  capacité hôtelière, 
à la construction de chalets ou d ' immeubles résidentiels, 
les deux vallées de Maurienne et de Tarentaise devraient 
pouvoir accuei l l i r  un  grand nombre de touristes dont le 
pôle d'attraction restera l e  Parc lu i-même. 
Paral lèlement, u n  effort sera entrepris pour rentabil i­
ser l 'élevage et promouvoir la race tarine, traditionnel le 
à cette région. 
Cette combinaison du renouveau économique et de la 
sauvegarde de la  nature est un  heureux exemple donné par 
le premier Parc National Français ; celui de la  Vanoise. 
